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LETTRE OUVERTE DES FEMMES DE LA PLE INE

LUNE A RADIO 20NES

La questi on du bulletin d'informations auznt soulevé de
grandes polémiques (entre autre polénique sur la pleine lune)
il nous a paru important de préciser ce qu' on est, ce qu on
veut être dans Radio Zones, pour que les rapports soient plus
clairs et plus sympas.

1. LE BULLET IN D' INFORMA TI ON
Nous propoons que le bulletin d'infos de radio zones de me rcre dii
et du jeudi soit pris en charge par la Pleine Lune qui le
rédige et le lit. Nous propos ons au comité de rédaction et a

de Radio Zones de nous faire parvenir leurs infos .tous les membres
Aux nouve lles que nous recevons nous rajouterons nos nouve lles, et
nous mous charge ons de la mise sur pied du bulletin: ton deS
nouvelles, priorité d'une nouve l le sur 1'autre ( le fait divers
avant la visite du pape..)
cela pour plusieurs raisons
-parce que la sensibilité feministe peut amener une richesse dans la
mani ere de traiter 1'informati on et une divers ité par rapport aux
autres bu lle tins qui sont fait deux fois par semaine per les nême s
personnes

parce que nous ne voulons p participer en tant que pleine lune
au comité de rédacti on du bulletin, Peze en 1'état actuel de
nos forces et de nos priorités ce serait un investissement trop
important. Cela parce que si nous y participi ons nous y serions
pleinement, donc nous devrions débattre à 1'intérieur du comité
de 1'ensemble des infos. . .nous devrions pouvoir assumer
comme nôtre le style des infos de RZ.. .et pour l'instant ce
n'est pas notre priorité
- Nous ne vqulons pas participer au comité de rédacti on pour vous

Wn9ulnnnT
amener les nouvelles- femne s, et nous seri ons bien obliges de le
faire pui sque vous êtes atte int de cécité spé cifique sur tous
ce qui touche les femme s, quand vous lisez le journal. Mais nous
ne voulons pas être la section femme s du comité de rédaction.
Comme féministes autonomes nous avons toujours refusé de participer
BAdes groupes mixtes en tant que groupe femme s. Notre autonomie
de femne s ne se limite pas au spécifi 9uement féninin, aux sujets
dits de femmes, aux contradic tions second aire s. Les partis, les
syndicats, les groupuscule s ont répondu au raz de marée féniniste
en fabric ant vi te des commsssi ons femme s pour empêcher que les
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femmes ne désertent ces instituti ons, comme elles avaient déja
déserté 1'extrême - gauche. Notre auton omie est une stratégie
globale, une visi on du monde entier, une lutte pour la transfor-
mation de tous les rapports sociaux. Dans nos luttes, nous nous
sommes vite rendues compte que la "globalité" la "générali t"
dont parlai ent 1es groupes mixtes, n'était que 1'expressi on de
la subjectivi té dominante , celle des hommes, et c'est pourquoi
nous avons voulu élaborer notre gl obali te, notre " généralité
à partir de notre spécificité.
Concrè tement, par rapport au comité de rédacti on, cela veut dire gue
nous ne sommes pas le secteur femmes, comme il y a le secteur "squatts
économie", militaire" . ect. . .Nous ne somme s pas un secteur
nous sommes la moitié du monde, et nos intérê ts et nos luttes
s ont partout.
Il est vrai que nous étiongpartie prenante du ler projet: quand les
nouvelles se faisaitnt une fois par semaine, il y avait un sens
à ce que le plus grand nombre de tendances qu et de sensibilitáés
qui s'expriment sur Radio Zones se retrouvent dans les infos ( nous
n'y sommes pas venues régulièrement pour des raisons d'Horaires)
Mais ce projet s'est modifi6, puisque maintenant les nouve lles
se font trois fois par semaine ( ce quisest très bien) A ce moment
11 n'y a pas de raisons pour que ces différentes sensibili tés(et
surtout celles des femmes) ne s'expriment justement pas ,par la
prise en charge complète d'un de ces trois bulle tins.
Pour nous, faire un de ces bulle tins ( celui du mercredi- jeudi)
e'est une des manières de sortir du ghetto du "sp6eifiquement f6minin"

2. ON REPROCHEA LA PLEINE LUNE D'ETRE UN GHETTO

Le terme ghe tto peut 8tre pria sous deux angles

A) Le ghetto egt un enfermement

La situati on des femmes dans le monde, o'est une situtati on de
réel enfermement enfermement dans des maiaons, dans des lieux clos
dans des volles, dans des rbles sexuele, dans une sexuali t6
destruc trice, dans 1a monotonle des travaux ménagera non payfs, dans
la double journße de travail, dana des partis et des groupes
politiques qui nous utilisent, nous les femmes, sane rien nous
faire camer rallonges vous-même la 11ste.)
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L'émerge ance des mouvements féministes a été une rupture réelle
de cet enfermement. Les femmes sont sorties par milliers de ces
1ieux clos pour construire leur force, mettre en place des 1ieux
sociaux.
La pleine lune fait partie intégrante de ces luttes, et c'est
vraiement de la mauvaise foi que de dire que nous somnes un ghetto.
Bour nous la radio est un instrument de lutte qui s'insè re dans nos
luttes de femmes. Nous ne sommes pas des individue s qui ont découvert
un nouveau sport, et qui feraient de la radio, comme elles feraient
de 1'aérobic. Notre projet de radio a toujours le mouvement de femme s
comme racine et horizon.
Bizarre, d'ailleurs, que vous commence z à parler de ghe tto, quand les
femmes se mettent à sortir, parler, lutter. Avez-vous jamais
protesté contre le silence des femmes, contre le silence sur le
gênocide fes femmes par les mutilati ons sexuelles, les viols, les
tabassages. . . ., avez-vous jamais protesté sur toutes ces femme s
devenue s folles, maniaques, frigides parce qu'elles ne supportaient
pas ces enfermements. Et pourtant c'est là que se situait, et se
situe encore le ghetto des femne s.

B). Le ghe tto est un lieu de contre-pouvoir

le ghetto ça peut être aussi une si tuation posi tive quand c 'est
d une identité sociale entre lesun lieu de la reconnaissance

individus qui forment ce ghetto(identité sexuelle, raciale, religieus
On choisit de ee mettre ensemble ou on renverse une situati on
a'enfermement) par la mise e place d' un contre pouvoir, à travers
la constituti on d'une identité collective, d'une force collective.
Les ghe ttos noirs en sont un bel exemple c'est de là que sont parti
les révoltes qui ont secoués le plus durement les Etats Unis.
(revolte des ghettos de Londres, guerre à Londonderry. .)
Le pouvoir dominant, à trave rs sa droite libérale, a, entre autre
rêpondu, à ce contre -pouvoir, en faisant éclater les ghettos,
en dispers ant les gens, en cassant les identités colletives,
en individualisant à 1'extrême.
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La ple ine lurne pour toutes ces raisons, essaye d'émettre tout Le
mercre di, et non pas d'être des petits bouts d'émissi ons dispersés
à travers la grille horaire de RZ.

34 SOVVES NOUS UNE RADI O DANS LA RADIO?
Le projet de la pleine lune ett de mettre sur pied, et de renforcer
un collectif de femmes qui utilisent la radio comme moyen
d'expressi on de luttes et de la créativité des femme s. Ce n'est
pas une énission sur les fe mme s. Le "rende z-vous des femme s qui
bougent" ça dit bien de que ça veut dire : un lieu où peuvent
s'exprimer toutes les femmes qui d'une manière ou d'Une autre cassent
ou essayent de casser l'enfermement dans lequel le pouvoir dominant
aune classe et a'in sexe ) nous a mis.
C'est pourq uoi, dès le début de radio zones, nous avons pris une
journée le mercre di, pour la pleine lune ( une journée, c'est peu
ponr la moi tié du ciel). Nous voulons gérer, une journée entière,
avec plusieurs émissions difrérente s faites par des femne s difféntes .
On peut dire que nous somme s une radio dans une radi o: nous faisons
nos énissi ons, notre pub, nos infos, en toute autonomie.
Nous pens ons que si dans ine radio hé tétoclite et mixte, il y a
un jour entier animé par des femnes ( elles-mêmes hêtroclites),
e'est bon pour le mouvement des femmes, comme pour la radio toute
entière.
et s'il y avait un autre collectif de personnes qui géraient
plusieurs énissions consitituant un projet politique de radio, il
constituerait amême titre que nous une radio dans la radio) .
Notre projet, contrairement à ce que pensent beaucoup d'homne s
de RZ ne peut que renforcer toute la radio. Plus une composante
de la radio est vivace, autonome, déte rminée, plus elle compte
Sur ses propres forces, plus elle amène de dynami sme et de clarté.

Notre séparati sme s'arrê te là, pour la radio nous participons
à la gestion de radio Zone a de fagon totale nous somme s
entrées dès le dbut de radio zones et toujours sur ces mêmes
bases), nous avons participé à 1' achat du matériel1(1* éme tteur),

le collectif en assumantnne de nous a même porté à bout de bras
plein de tâches chiantes et administratives. Nous sommes donc
concernées par 1'avenir et le f onc ti onnement de àa radio dans son
ensemble, peut-ê tre plus que certaines comp os antes de la radio.
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Nous assumons donc de gérr une radio mixte, et même si 1' occasion
se présentera de participer à des émissions mixtes, en foncti on des
circonstances, pourquoi pas ?

Mais, s'il y a des hommes à RZ qui voudraient s'illusi onner sur la
fin de la lutte des sexes. .. c 'est pas avec nous qu'ils trouveront de
quoi se relaxer. La lutte des sexes est la réalité la plus ré pandue
et la plus violente qui nous pourchasse partout, qui s'impose à tout
coin de rue, dans chaque image, dans la conformation de nos ville, dans
la matêri ali té même des objets qui nous entourent. Par quel miracle
RZ devrait-elle done en être libérée?

Pour en revenir au bulle tin des nouvelles, nous ne pensons pas
qu'il ait le rôle cunificateur et d'homogéné isateur de radio sones
qu'il pré tend se donner.
Radio z ones est, et reste diverse par la nature même de ses c omposantes
plus le temps passe et plus se multiplie la panoplie colorée et riche
en original ité d' animateurs d'énissi ons bariolées etqui vont dans tous
les sens. C'est ça le sens de radio z ones: aller dans tous les seaS,
ça relève le goût du menu du jour.
La seule homogénéité de radio zones qu' on trouvera, ce sera celle qui
au jour le jour découlera de 1'intérêt que l' on porte les uns et les
autres sur ce que fait RZ 1'intrêt, 1'attenti on et la critique
bien placée qu'on porte sur nos énissions respectives.

A4a et Vinand
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PLASH LESBI EN: lesbiennes et autres femmes, dressez 1'oreille

Côté culture:
O Le 7 nov. à zü a eu lieu 1'inauguration du RAPUNZEL , discothèque

pour femmes, ouverte tous les samedis soir ,Leonhandshame 13.

o encore à zU a eu lieu du 10 au 4 nov, une semaine de musique ,

danse, théâtre et cinéma organisée par le FRAMAMU (Frauen machen
Musik). On a pu y entendre entre autre, Irène Schweizer et
Maggie Nichols, et le XköNK Frauenrockband LILITH de Copenhague,
et groupes de rock de femmes de 20.

o et redenouveau à ZU le samedi 28 nov. dàs 20h30:
inauguration du flambant neuf Centre femmes, 27 Mattengasse ,
avec une grnde fête et des surprises. ..

2 o
OA Genève cette fois, après-demain vendredi 20 nov, au Centre Pemmes

bd St-Georges, un film en couleurs magni fique sur 1'Homo -manif
du juillet dernier à Lausanne.

o Mères lesbiennes surtout, prêtez l'oreille, ceci vous intéresse:

Est en cours à Lyon un procès par lequel un pêère veut faire
retirer la garde de son filsyxaktri à son ex-femmez parce qu'elle
est lesbienne (bel exemple de contrainte à 1'hé térosexualité !)
Manifestons toutes notre solidarité et luttons contre la erimini -
1isation de 1'homosexualité et eentre 1'hétérosexualité obligatoire
en participant

leE samedi 12-4éerà l4hà zen nlace des Terreaux,
à une grande manifestation nationale, organisée par
le groupe FHAM (Femme s accusées d'homosexualité et de
materni té). Ne wi ma u Samnediwnuf: /4 aica Ly. Depout
Pa ds, lmenx.
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a prsS aat souligaop auiien du No 1 de CLIT 007

(concentré lesbien irrésistiblement toxique), qui est actuell ement
le seul journal régulier de lesbiennes en langue française , est dak' fu oet,

Bchange et diffusion d'informations, création de liens entre les
divers groupes de lesbiennes et les lesbiennes isolées, outil de
lutte contre la négation du lesbianisme dans notre Sté, CLIT, c'est
tout cela, et aussi K ce que vous en ferez car les contributions
de toutes sortes sont les bienvenues. La démarche de CLIT est impor-
tante: elle concrétise 1'émergence du mouvement lesbien un peu
partout en Europe.

C'est un collecti f d'une dizaine de femmes de Genève non prof. qui
a pris cette initiative. Pour la mener à bien, aboneznvaus Le No 1
st en vente au Tabnc du Boulevard, à 'Inédite et chez Payot, t

. et abonnez-vous Fr. 10.- pour une bouffée
d'oxygène lesbien tous les 3 mois, c'est pas cher

u www d mntm euniek ouha ta.
Pour tous renseignements, précisions, contributions, vous pouvez
écrire à CLIT 007

5 bd St-G, 1205 GE
ou passer le jeudi soir au Centre femmes, 5 bd St-G.
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